
HOMÉLIE DE L'ASCENSION (18 mai 2023) 

 

    Nous fêtons aujourd'hui l'Ascension. Un mot qu'on ne retrouve nulle part dans l'Écriture, tant dans 

les évangiles que dans les Actes des Apôtres ou les lettres. Un mot qui évoque l'envol, l'élévation. 

Rappelons-nous ce dialogue savoureux que j'évoquais l'an dernier de deux hommes dans le train. Un 

pont pour l'Ascension, le lundi de congé pour la Pentecôte, les questionnaient : "L'ascension ? Y a 

sûrement quelque chose qui monte", avait dit l'un... "Et à la Pentecôte, avait répondu l'autre, y a sûrement 

quelque chose qui descend !" Mais avouez que si on en reste là, c'est un peu court ! 

    Premier constat : dans l'évangile de Matthieu, il n'y a pas le moindre indice de la séparation de Jésus 

d'avec ses apôtres ! Les Onze sont de retour en Galilée. Jésus ressuscité les rejoint et les envoie, leur 

assurant qu'il sera "avec eux jusqu'à la fin du monde". Seule certitude : des femmes l'ont vu Vivant. 

Eux-mêmes l'ont vu Vivant. Et aujourd'hui, ils ne le voient plus. D'ici à dire qu'il est désormais absent 

jusqu'à ce jour mystérieux où il reviendra comme il l'a promis... Tout cela ne justifie pas un jour de fête 

et de congés ! 

    Finalement, c'est Luc qui, dans les Actes des Apôtres, met en scène cette séparation. Et il le fait avec 

des images tirées de l'Ancien Testament. Or, s'il y a quelqu'un qui aurait pu nous décrire cette scène, 

c'est bien Matthieu, puisqu'il faisait partie du groupe des Onze - ce qui n'est pas le cas de Luc ! -. Luc 

nous dit que Jésus avait "laissé ses instructions" aux apôtres. Matthieu en donne les détails. D'abord, 

"faites des disciples". Autrement dit, annoncez la Bonne Nouvelle et des hommes, des femmes croiront. 

Sommes-nous assez convaincus que la proclamation du Ressuscité peut bouleverser les cœurs ?... Ensuite, 

"baptisez-les au nom du Père, du Fils et du Saint-Esprit" : nous avons là le témoignage de la pratique des 

premières communautés. Nous avons une chance inouïe aujourd'hui : de jeunes parents viennent 

demander le baptême pour leur  enfant ; des jeunes, des adultes, viennent le demander pour eux-mêmes, 

régulièrement ! N'est-ce pas le signe qu'ils ont été touchés par le Christ ? À des degrés divers, j'en 

conviens ! Mais le Seigneur continue à appeler... Enfin, "apprenez-leur à garder, à observer ce que je vous 

ai commandé". Cela reste une préoccupation : comment assurer l'accompagnement de celles et ceux qui 

ont découvert un peu de ce Mystère du Christ ?... Ces "instructions" données aux apôtres nous sont 

données à nous aujourd'hui. Gardons-les : proclamer la Nouvelle, baptiser et accompagner. 

    Et Matthieu de conclure son évangile par cette promesse de Jésus : "Je suis avec vous tous les jours 

jusqu'à la fin du monde". Telle est la Bonne Nouvelle de l'ascension : Jésus disparaît à nos regards, mais 

il reste plus que jamais présent à notre monde ! Et c'est bien pour cela que nous ne devons pas "rester 

là à regarder le ciel" ! 

    Le jour de la Résurrection, en effet, deux hommes vêtus de blanc avaient dit : "Pourquoi cherchez-

vous le Vivant parmi les morts ? Il n'est pas ici, il est ressuscité !". Aujourd'hui, sous la même plume de 

Luc, même remarque de ces hommes vêtus de blanc : "Pourquoi restez-vous là à regarder le ciel ?" 

Autrement dit, le Ressuscité est ailleurs ! Pour le signifier, Luc nous parle de la "nuée", nous disant de 

Jésus qu'il fut "enlevé au ciel", qu'il "s'éleva". Les images sont claires : désormais, Jésus est en Dieu et 

ne fait qu'un avec le Père ! Mais les apôtres ne comprennent toujours pas : "Est-ce maintenant que tu 

vas rétablir le Royaume pour Israël ?" Ce questionnement nous poursuivra toujours : pourquoi le 

Seigneur ne résout-il pas tous les problèmes de notre terre ? 

    Matthieu mentionne le fait que, tout en se prosternant, "certains eurent des doutes"... Oui, il est bon 

de constater que même eux ont douté de ce qu'ils voyaient ! "Pourquoi regarder le ciel ?" On aurait envie 

de répondre : tout simplement parce qu'il "reviendra de la même manière" ! Mais la meilleure façon 

d'attendre sa venue, c'est de retrousser les manches pour témoigner : "depuis Jérusalem, dans toute la 

Judée, jusqu'en Samarie et aux extrémités de la terre". La feuille de route est tracée du Livre des Actes. 

Une mission qui se poursuit aujourd'hui, tant ils sont nombreux, tout près de nous, à ne pas voir les 

signes de sa présence. Amen. 
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